
Transformations du parti 
 
Personne ne nie que le parti communiste est en crise du PCF en particulier après les difficultés du Front 
de Gauche, dont nous ne sommes d'ailleurs pas les seuls responsables.,  et doit s’adapter au nouveau 
champ politique. Ces adaptations ne peuvent pas n’être que d’ordre organisationnel mais aussi 
politique. 
 
Le premier point à travailler sont la clarté de nos positions, que ce soit pour les français ou pour nous 
même. Pour nous, il y a deux catégories, la première sont les sujets fondamentaux. Le parti doit 
choisir 3 ou 4 mot-phare pour décrire ce que c’est d’être communiste. Nous proposons les suivants : 

● Paix - la collaboration des peuples à travers l’internationalisme, la lutte contre l’intolérance. 
● Egalité - Partage des richesses et des pouvoirs, respect de la dignité humaine 
● Liberté - à travers l’émancipation et l’éducation 
● Ecologie - le progrès humain tout en respectant la planète 

Pour nous l’adhésion à ces points est indispensable : être communiste c’est partager ces idées.  
 
Ensuite il y a les sujets essentiels : le parti doit adopter des positions sur ces sujets pour être lisible 
dans les débats. Le processus de décision doit être collectif et informé : plateforme unique de débat 
et d’arguments, consultation des adhérents, audition d’experts… Enfin une position doit être tranchée, 
pourquoi pas dans un cadre formel similaire à un congrès.  
Comme exemple de sujets essentiels on peut penser : au mix énergétique, à la fin de vie, aux 
moyens de la lutte antiraciste, même à l’organisation du travail (salaire à vie, revenu universel, 
partage du temps de travail, taxer les machines etc…) 
Pour ces sujets, on peut comprendre que tous les communistes n’adhèrent pas forcément à la 
position finale. Mais ils doivent respecter la décision prise démocratiquement. 
Ne pas trancher ou éviter les sujets potentiellement clivants n’est pas une solution : durant les 
dernières années le parti est devenu illisible. 
 
En termes d’éducation populaire de nos adhérents, il devient nécessaire qu’une plateforme unique, 
centrale se mette en place détaillant clairement les positions du parti et les arguments qui ont conduit 
à ces décisions. Pour compléter l’information des adhérents, cette plateforme pourra aussi garder en 
annexe les débats et les positions non retenues, leurs arguments et pourquoi ils n’ont pas été 
retenus.  
Nous proposons aussi qu’au niveau section se mette en place une fois par mois une réunion 
thématique en dehors des AG. Ces moments dédiés permettront aux adhérents de s’emparer d’un 
sujet donné et d’en débattre entre eux. On peut aussi imaginer d’autres formes comme l’audition d’un 
camarade spécialisé (syndicaliste, élu, membre du CN etc…). 
 
Enfin nous proposons d’ouvrir le débat pour un nouveau nom : “Les Communistes”. Nous pensons 
que le mot communiste est fondamental, mais que le mot parti peut être aujourd’hui un 
mot-épouvantail. De plus cela permettrait de marquer le congrès par un changement visible, lavant 
l’image (injuste) d’organisation désuète, et incitant la curiosité du public pour nos idées, nos actions. 
En ce qui concerne la section, la réponse à cette question ne fait pas consensus, mais nous pensons 
que le débat doit être posé pour le congrès. 
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